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Saison 4 : Le vol de l’Empyrée.

«Berrrrnnnoooouuuuuu ! ! !!! » hurla King-Dodo alors qu’il sortait tout juste de sa deuxième sieste ; affalé sur son trône comme à son habitude et par obligation, il faut dire qu’il ne pouvait plus bouger de là au risque de faire trembler tout l’Empyrée. Étant lui-même le commutateur qui permettait à tout le système antigravifique de fonctionner depuis que dans sa quête d’apesanteur désespérée, il avait ingéré la plupart des fragments de roche qui aurait dû alimenter chaque partie de cette machinerie hors du commun, il s’était facilement accommodé de prendre toujours plus de poids à rester immobile et à gouverner, traité comme un demi-dieu devenu presque immortel grâce aux pierres dans son estomac, alimenté, hydraté, lavé, protégé et choyé par toute sa Cour à l’unique prétexte que lui seul était en mesure de permettre à tous les Seulbecks et à leur monde de rester dans les airs depuis plusieurs millénaires déjà.
Mais aujourd’hui, rien n’allait plus, s’il avait cru à un mauvais rêve en sortant de sa torpeur, des flatulences inquiétantes lui confirmèrent vite qu’il n’en était rien... Quelques fragments de pierre avaient laissé un vide dans son intestin ! ! ! C’était une catastrophe, tout l’Empyrée allait peut-être perdre de l’altitude au point de finir par s’écraser sur Anthropia ! ! !

Il prit alors le temps de se remémorer tout ce dont il se souvenait de ce cauchemar... L’Empereur et ses sbires lui avaient tenu compagnie renvoyant ses fidèles robokoqs au prétexte qu’ils veilleraient sur lui, et il avait trinqué plus que de raison avec ce maudit manchot une bonne partie de la matinée. Son verre n’était jamais vide et semblait se remplir comme par magie, il se rappela qu’il avait parlé de son rêve de gamin de voler et que le gredin lui avait avoué avoir toujours rêvé lui aussi d’en faire autant et ils avaient re-trinqué, vidant de grands hanaps d’hydromel encore et encore, jusqu’à ce que son auguste personne sombre dans un sommeil de plomb...Et voilà qu’il se réveillait quelques heures plus tard, seul au beau milieu de la salle du trône, l’Empereur et ses acolytes ayant pris la tangente dès qu’ils avaient réussi, à force d’Heimlich et d’acharnement, à lui faire recracher ses cailloux.Bénou le Gris, grand protecteur du savoir des Seulbecks et haut confident du Roi tenu par le secret déboula à l’autre bout de la pièce, inquiet que King-Dodo soit aussi chafouin au sortir de sa sieste.
« Dépêche sur le champ, plusieurs escouades et fais fouiller tout l’Empyrée, je veux qu’on m’amène l’Empereur et sa bande de manchots immédiatement, il m’a dérobé l’un de mes trésors les plus précieux ! »
Bénou comprenant à quoi son Roi faisait allusion et les implications d’une telle révélation, sentit un frisson parcourir son échine ; il fit opiner gravement son long bec jusqu’à toucher son cou avant de tourner les talons pour obéir au plus vite.Dans son dos il entendit les dernières consignes de King-Dodo qui résonnèrent longtemps après cet instant :

« Et fais fouiller tout Anthropia si nécessaire, je veux qu’on m’amène ces traîtres de voleurs et leur larcin à mes pieds à n’importe quel prix ! ! ! »


